
L A V M M I ~ M ^ o a à H ^ H C O T N Q 

^ ^ H m A l V i r ^ t l ' . n universelle 

^ ^ ^ ^ • a * h « l M S d e l a e i e t n e e W i ) . -
W*i«,4I*»4f«C,M, de CAerrmi. 4 Parte el 
ï l l ouwix ; «labut* de Casimir fournier an 
Qsjeatsy, d* Ctaee/1er ù l'Ec >le daa Beaux 

lia aoueéc da Vnlencenne» posséda son deu
xième envol de Renae, la Décapitation de Si-
Dfnù at VeraslHsa son Aima Parms. 
* U M i n M t da Hnobeuge vient da don-

. MfjuaaMvaJta eeeieécration û U rénsjtatlon 
da n u i s a n t statuaire. 

I j ' A r o b l t e o t e 
. jftaUTEBT 

dnîT'taMpiuchhï 
Mairie, te "' 

Ml. U . Ù président M t M -
. . . passent pari* rua d* U 

St-Jacqw s at te place Ma)>JM M Ca
tulle à l'bûp tal militaire ; 1M au'raa membres du 
"lUge pourront M rendre aussitôt «or u plan on 

l t l l i « D l'iDfcUgUrttUOB. 
Aprèa les dlaeours. eiéoatioa d'une oit. 
A quatre heures el demie, départ de M. le pré-
deni de la République. 
A l'irritée comme an départ, une «aire la 101 

coupa Ce cmoo sera tirée et te» cloches 

Nota. — *»roi avoir retondait H. le préWdeat 
delà République» la gare. II. le miniaire da li 
guerre a* rendra é la salle du banquet où il ian 
rê u parle conaeil municipal. 

l a Chambre de Commerce 
DK « n i V E L L K S 

Une délégat oo da cinq membres da la 
Chambra da commerce trama si de Bruxelles 
«an reçue, demain, par M. ie président de la 
Répobli.iue. 

Les décorations 
An coure de Ta réception qui aura lieu i la 

mairie, M. le Présidant remettra les décora-
tiona et autraa récompenses accordées par le 
gouvernement. 

Le général gouvt raeur et le maire de Mau-
reug* oat demanda au ministre de In guerre 
de vouloir bien profiter de la p é«enc de aï. 
le préaident de la République pour récom
penser les braves soldats du g-toi* qui se sont 
sipariiiutièrenaent distingues à l'accident de 
Loovroil. Noi s espéroae que leur re: * 
•era entendue. 

PROGftAUME DES FÊTES 
J o u r n é e d n Dlanamctia s» 

A risaoe de la cérémonie. Concert si 
Place Verte, par la Fanfare municipale de 
S^us-le-Bois e; it Société de Fanfare du TU-

pilleurs da haute mer viennent d'entrer dam 
la (lotte; ils ont terminé le ara efsiii et don-
Lent des vitesses tréa balles. 

LA «ORT DE H TOUED | E i 

trouilles. 
M. Fournière ternaire) i 

ploiant qu'alois 

M. Ttaawd, sénateur inamovible, an 
ministre des finances, vient de mourir d;Wl, qui ou t"t*U pr uwe d< pattïotî-me en 

M. Tirard (P»erre-Emmannel), était né donnant l'argent pour les français dn Pas-
:\ UenaWe, le 37 septembre 1827, d'une de-Caials, tendia que l'o» dépensait dee aom-
famille françauve originaire de Voiron jmesénerow» pour tes Ruaaee. » ^ meiMaamt m( 

( Isère). 

M. Datait ett l'a chiitcte du monument. Il 
« et l'arTUur da ce socle tt d » ce piédestal aux 
lignée grandioiee dans leur simplicité, qui 
lai*sent ans. ligures toute lrur Importance el 
en aconeiart d'un» façon si nette la via at le 

i è . i Douai en lH'i't. Il èmd a larch teclur 
avec Qlaaia at remporta le pria 4e Rome. 

Casi M de» p ermere architectes de soi 
toeqaeVÏÏfHtl'autturdu Muséum d'Histoire 
naturelle à Parla, <u- .'Ecole de* Aria indus-
irtelsdeRoutuiK. Maison œuvre principale 
aatesttesetaadiM r*»i*il* d e machine*quil 
«dtuapour r#Xjr>siii-<n de i*X!t, ce qoi loi 
**Aat»MtOe*re<l<: iUHOv» f P a r e n t ' 
ttsnasrtdejtclkM sw es. | i im, M. Dater11 
snTeeeoeer r~-
Atiye resomii 

M. Duiert . . . 
•enr, meirbre di Con ni supérieur uei 
Beaux Art-et ineptetear gyai-r.il de lemel-
gutmeot duideisfn. 

MAUBEUGE 
Tonte la légion de Miiubcuge set en v-u 

pour le président de le République et le mi 
iriatra de le gsterre. La petite vilfe forts, qui a 
ompeeeé mil tiire fameux, rst toute p^ine do 
•asveelrs de gearre. Elle fut maintes fois as-
S g é e . U u s X I l a b r Û l a e n U i ? ; en 15W, la 
dawbia, ûl« de François 1er,alors en guêtre 
»vec Charlae-Qulot, llncendia de nouveau , 
d h aeaplps tard ce fui le tour de Henri II 
Qeand efie devint la possession de la France 
aères le traité de Kiméguee. en 1H7* 
Loule XIV renouvela see foitificatlorb qi i 
fsnaat aanaOruitas par Vaubsn. Puis vinrra-
U sitar de 1703. dont on célèbre le centenaire, 
lealega de 1814 parle due da Weiniar et 
eeluida 1815 à la autte duquel UauLeuge fut 
prU par les alliée. Lss Rut ses 7 restèrent 
pendant trots ans. 

JiaukeWge, qnoiqus privée suioorlbulae 
•a eslébrs maaufaclurs d'armes, l'une des pin» 
Inaoataaaea de Fmace jusqu'en IKK, data .!> 
i ï ï n w s w s i o n est demsurés une ville toau 
mUitaire, o*e vi le très patriotique. 

Les prijaratifs de la réception 
DE M. CARNOT 

Noire envoyé ipéeial noue télégraphie : 
Malgré la pluie, les Msubeugeois travait-

leat astiwment pou.- parer leur Tille*» " 
del'inangaratton. 

Indépsadsmment des nombreux mat» plan
tés d u s les mes, des petits S S I U B s'élèvent 
de ehaqne coté, a quelques mètres dinur-
rello. 

Tout autour do le porte de France des 
toyejix i gax ont été placée et d sposés pour 
recevoir de nombreux becs. A l'entrée de la 
me da même nom e'elève une jolie feust 
porte portent sur chaque montant les nom 
Se Domptsrre, St-Remy, St-Aubin, Doorlers, 
Watttgnleo, commune» 
des ndstcipeui épisoder 

Uni: 
Frofare mumciptl". 

n»..n. 
i aairioHqua. Yen 

paré tMojei 
araetàrislique 

urde, marche 

u , . . . . 

Watiigi>ioa-laVie 

Feafera du Tilleul - 1 Grande ouverture da I' 
Nord, transcrits^pour fantire par Pa 

strde, nu 
. Mascarade, 

de billet, tranicriptioa pour fanfare par P< 
a) Cortège, marche, b) Arlequin «t Colombine, di-
vertisiemeut r, l a faui lie Pulicbineue. menufl-
d) les Mandoliniatas. i-ôrfti.a-ie; e) Dèftié ûn^lfl 
Lacome). V Frileuse, valae (Uiehouif. 

Apr^s 1) concert, ha's populares sur 1 
Place-Verte et place de Is Grisolle. 

A quatre heures et demie, banquet offert é 
M. le mtni-tre de la guerre dîna la grande 
sa'le dee f<*tw, pli x Sthrau. 

nd fe i d'artim 
Uugki^n, sur la p'uce de 1 Esplanade 

lllmcinilion à yijtno de ' 

lire 

un bal de nuit qui a été d?s pi 

Munie i; police au rrtle france-russe 
Paris. 4 novembre. — La servira de la su 

reté s fait ce matin une descente de police ai 
cercle franco-mase. De nombreux enjeux on' 
été salais.Le erotipler et quelquf a joueurs ont 

ment de la ri» Beaaparto, daas oa état >le été arrêtés et seront pendant quelque» ji 
santé qui laissait peu d'espoir & son sotou- tenue * la disposition de la jusUce. 

Tirard était doué d'usé éoergi 
commune et il voulut suivre roi s%am~ 
la Conférence monéUire. Msie il dut bientôt: « ' ' • • * novembre, 
cesser d'y esalBter. Il on suivait néanmoins, d/oa la soirée, uns entrev 

rendue avec beaucoup d'intérêt, 

L'aaeien ministre souffrait dspu's deux ai 
B la maladie qui 1 a emporté oo ma'id. A 

mois d août dernier, il ee rendit a Aix et 
suivit le traitement qui lui était imposé p 
les médec'n», mais Is mal ne Ut qu'empirer « 

mois le septembre, il reprit 

\A l'Hôtel de Ville de Paris 

'inquEétaat i 
rait es guéii prendre des r'sol:-

La visite de l'e»cidre impérlolt ru«ae 
• i » faisait aus-i le sujet de se» con ver •: 

tions. Il en parlait fréquemment avec s 
amie, MM. Mêlins et Jules ClaMie, qui v 
naient 1» voir presque tous les jourc. Il re
grettait sincèrement de a» pouvoir s'osaocie* 
à ces fête». 

11 y a quatre jours, l'état da malade empira 
subitement. Lee doc'.eurs Millarl, Dieulafoy 
tt Dubruay, appelés eu consultation, ne pu-
rentque pronostiquer un dénouement fatul 
imminent. 

Les étouffemenfs se ucoédaieut, plm v n 
lent» ehsq'ie fois, et M. Tirard ns pouvait 
rester au i t que peu d'heure* pir jour. Lt 
leite dn temps, il se tena t elloegl sur i<no 
chaise loai{i;e, dans son cabinet de ravail. oii 
lui tenaient compagnie Mme TtrarJ et sa ni \-.i 

bert. 
ntre la préfeolu 
licipil jeat être 

LA GUERRE 
entre l i p p e et le Maroc 
les IIIPMIM Un RouYrniement français 

vembre. — En raison dts évé-
ss passent au Maroc, le gouver

nement françvl» a prescrit certaines meeurea 
de précautions comman léss par les clrcons-

' bataillons du 1er régiment étranger 
reçu 

U S SOCIALISTES A TOULOUSE 
Tool usa, 4 novembrv. — Geaoir une 

porterie réunion pultliqu. 

Âe onurs 
comité de la Bourse du t 
socialistes de Pari», Faberot et Dejn 
letiacé le programme de» députés oui 

attitude a l'indigna 

i d* Coramindeur Je b Légion d'hon 
iver lui nommé Chevalier en 1849. S 11 
iteba (Algérie); il était alors sergent. 

de mêJacIne d 

vouement. , 
Tounle8 am'a du sympathique dormi SBOseai 

donne place dans l'armée des braves. 

Mouvement |u(tlolaire>. — M. Kiener, tvocat, 
atuchn au parquet de la Cour d'appel de Douai, 
es< nommé juge suppléant à Lille. M. Kiener est 

Surit n à Huzebrouck, 
Lieu) ; commia & Ballleu! 
t aurnnmérnire è . ille. 

dépoté, il M contenterait d'être conseiller 
général, conseiller d'arrondissement, ou 
même conseiller municipal* Bonsbecques. 

Il tient absolument à être quelque choss 
dans les légumes. 

Nous voulons espérer que les électeurs 
du Canton Nord choisiront on tout antre 
représentant ; le père des ouvriers ne serait 
dn reste en mesure de leur rendre aucun 
service an centre de l'assemblée départe* 
mentale qui compte, on le sait, une très 
forte majorité républicaine. 

CHUTE D'UN ÉCHAFAUDAGE 

C H T U É 
llisr matin, v*r» dix heures, lro;s ouvrier» 

Ronbalx; Arthur Van Do seli-are A François 
Lefebvre, 1rs va liant pour le compte de M. 
Bert, entrepreneur, se trouvaient au tissage 
Matbon et Diïbrulle, boulevard Gambttta,»ur 

n échafaudage élevé de 6 à 7 mètre». 
Un quatrième ouvrier, M. Hein y Couam^n', 

Agé de 20 ans, y monta è son tour, mais a 
ne ava t-il mia le pied sur les planches , 
un craquement terrible se fit entendre. Et 
même moment, l'échafaudage s'écroulait, 

eUtreinunt au milieu des madriers, des plan* 
ches et des outil» le» trois travailleurs. 

M.Cousment psrvint dans ss chute à saltlr 
i support resté debout et à s'y miintfnir à 

la fores des po guets juiqu'i ce qu'on ae por
tât à son secours. 

Se* trois csmarades, moins heureux, vin
rent s abîmer sur le pavé. 

MM. Arthur Vandoraelaere et Franco» 
Lefebvre, forant relevés, le corps cosvsrt de 
contusion» sans gravité. 

Quant & M. Edousrd DebsfsifUx il s'était 
fracturé la colonne vertébral" » t il mourut t 
l'héritai une dsmi-heurs après y avoir été 

naire ; il» lUtnsient l'attitude réaction
naire du gouvernement, surtout & propos des 
grevas du Pa^de-Ca'ula; il» prec -nifent 1s , |fi , 
grève générais qui amènera le triomphe de le ' " 

Poètes et Télégraphe*!. - Le directeur 

Le corps ds l'ancien président du 
aussitôt qm la mort eut été coastatés par M. grève générale qui amènera le triomphe df 
le docteur Dubrisay, a et4 transporté dans la révolution, et abjurent le» camarades de 
chambrée Cïucher où il repose maintenant paa réintégrer la Bourse du travail aux con-
sur le lit, la figure très cslme,les traits é peine ditions honteuses proposées psr le gouverne* 
changée. ] ment. 

Aussitôt prévenue, MM. Méline et Jules ! • __ _ « - « „ : * - „ J » C*»;«* n . n i ' » 
Gtaretiesosont rendus rue Bonaparte. ILOS pOmpMS 06 SUM-DeniS 

LA VIE DE M. TIHARA | Saint-Deni», 4 novembre. — On annonce 
M. Pterre-Emmanuel Tirard éla* né 4 Genève. ; qoe le capitaine ds la compagnie de» sapeurs-

riuiualra dej'lfére. Ayant • pompiers de Saint-Deni 

dee télés 
ibre IHSI.'j, la création d 
pale de» postes dsns la 

aimp! 
[fi Mah 

France su dernier quartier de la lune, ayant e 
mecca le 81 oe obre, à 10 heure» 51 minute* 

les établis
sements publics. — Les hiLiunts août invités 
à pivoiseret illuminer leurs habitations. 

L e s c l i s c o v i r » 
A laférémoni'1, il n'y aura que deux dis

coure. M. le iiunisire de la guérie — qui 
viendra à Maubuuge accompagné de son chef 
dacabinet, legenArai Itau, et de deux olii-
ci-rs d'- rdoenine-5. — p.endrale premier la 
parole. M. le maire lui répondra. Deux toasls 
seront également portés au banquet : d'abord 
par M. le ministre, puis, comme é la céré-
mon e, M. le ma-re psrliva le second. 

I i © | g é n é r a l JLoiV.ilIon 
Ministre de (a guerre 

iltté Genève a l'J an». U vint à Pari» 
l'administration de» roots ai 
que pan die tempe. En T" 
d'orfèvrerie et de bijouur» u,ui, BUU* a 
direction prospéra rapidement. 

Lors de l'élection de 1870 il soutint av< 
la candidature du républicain Bincel co 

" Gllivier. Apn'* la Kévolui 

s princiF 
idaaoaa 

la victoire. 
Ilawription • 

ul ont été témoii 
eU célèbre bataille. 
\ l'organisateur de 

En passant de la p'ace dana la rue de 
Mena, on renaontre également une fents? 
porto sur lsqoetle on l i t : » A l'armée du 
Nord » at en-deaaou» : Sambra et Meuse » 
tvooc les noas» des généraux qui ont contri 
bné & la défaite doa onvaliisaeurs : Carnot, 
Joudaa, Doqueanoy. Fromentin, etc. 

De ttoantstoosea fenétroe aont déjà loaées é 
des pr x élevés. , , , 

Do salostda réeeption est aménagé é la 
gare aeitrs le bâtiment dos vovageors et le 
feunet. 

L B B K a l V l C E B ' O I D R E 
Ua etcadroa da cuirassiers de Cambrai < si 

arrivé oe soir à Maflbeoge, pour servir d'es
corte. . ___ , . , 

Vinat-ciaq paXasVamW à cheval, 
ordres du jManmaadant Unoalot, de Lille, 
seront aaasJVa) an même aarvioc 

LeafaaBaBBsTKai * pied de l'errea disse ment 
et v t n l g f l B agent» de police de Lille seror' 
charg^'assnWremmesit arec la troupe, da 
atwrlaaawvlosdoHra. 

La RèotpUo* 
Voici U csroaaoaial arrêté pe»r U rcccptU 

do H. Caraot : 
riva» é» t t U président 

Bar le qaal 

J aolvaaa nttaéralre aiivaat 
Avenue 4e la «ara, ras 4e Praaaa. nias» Itabaaa a 
J'Arasas, raa ée atone, place de la arisoëtle «t re. 

t où as voitarc prtaldirHlli a'arrtte-
^ ^ "sT» raotsl-4c.Vula.le» 

Les autorités 
U. Vel-Dursnn, préfet da Nord et M. Goé-

rin, sacrètaire-Rénérnl sont arrivé» é Mau-
heuge ce soir à 7 h. IS. 

On att nd demain M. Oéry Legrand, séna 
leur et maire. 

Le roi des belges et 1 . Carnot 
Le bruit avait couru que le roi L-

verrait un dignitaire delà Cour, i i 
pour ssluorM. Carnot. 

Non» avons téléphonée ce sujet é notre 
correspondant de Bruxelles et voici ce qu'il 
noua a répondu : 

H. Carnot allant à Wattignies à titre 
simplement officieux, comme petit-fils 
de l'organisateur de la victoire et non pas 
comme chef de l'Etat français, le roi des 
Belges n'enverra pas de délégués pour le 
saluer, comme il lavait fait lors de la 
visite officielle du Président de la Répu
blique su> fttes de Lille, l'an dernier. 

D i x . 

DÉPEHES 
Strvict spécial téSégrmpkipu tt tétépkoniçut 

et f Avenir de Rcvaaax-Teurcauig 

Conseil des Ministres 
Paris, t novembre. — Los ministres sa sont 

réuni» ce metin é l'Elysée, sons la présidence 
de M. Caraot. 

M. Vietta, toujours indlapoaé et M. Pain-
carré, parti pour Verdun, étaient absents. 
Le programme politique dn gouvernement 

Us se sont entretenu» da programme 
11 tique A seiauttrs au Parlement au d< 
de la nouvelle législature L'#tude en sera 
eoaUaeée dana le prochain conaeil qai s o n 
lien mardi. 

Le renouvellement dn Sénat 
Le conseil a déridé de Axer an atlaaaev 

esta 7 jamvsVr l n t » » . las élections 
poor Is rsnouvellement de la série sortante 
en Sénat. 

L'étcetbn d » déléguée aura lieu le d'man-
ehtS " 

ayant é peu prés le même 
fait dire rà M 

la dômtsiion col- ! '"vent fort sur U me: 
fuasi^nt, d'Irlande et lOocéan 

s faire les services d'oidre à Saint-Dsnis ù la | Période 
«ce des agent» de polieequa 1s municipalité lune, ai " 
î vent pas employer. I Ponr 1'° 

du Nord, la Manche.la mer 
ers lai let le 14. 
e as premier quartier de la 

)mmencera le IV, et finira le 2.1. Neige 
de la France, Froid humide dans le» 

;ouvernemeat de la Défenie 

tit-gft e député de la Selm 
l'Assemblée nationale. Le 1er 
Bordeaui, contre les préliminaire» de la paix et 
pour la d'chèinee de l'Empire. 

Pendent le momvement communaliate, il fut dc-
ignâ par le* maire» de Paris pour fa re pariJ» de 
a cosnaniesion d-t troia membres charsès d'ordon-
uncer le» depentea, d» s'occuper de Ta défense et 
lu maintien de l'ordre. Ela membre de la Corn-

jinne daa» le 2e arrondissement, il a»*ieU ù la 
première réunion de l'Assemblée communiante, 
mais donna, trot < jours »prr>s. aa démisaion en dé- onunuiu. 
clarant qu'il ne pouvait conserver «un mandat ajoi. cilaslroph' 
dans ea peasée, démit Hre exolupivemeni muni- Santander. 

Nouvelles Etrangères 

C o m s i e a c e B i e n t el't»i<H>»idl«. — Hier, 
v»r» dix heure» du matin, un commencement 
d'incendie s'en déclaré chez les époux Corn, 
rusdsGand. 

C'est un ' o fin qui, apercevant de la ramée 
su premier étage, donna l'alarme. 

La feu avait pris dans une chambre remplie 
de paille, Avec l'aide de quelques vo is i» , 11. 
Corn se read t -facilement maître ds ce com
mencement d incendie. 

Lee dégâts sjntinsignlfiants. 

Vendredi après-
ns, tisserand, de-

de la Croix, rencontra;! dans un 
estsminet un individu qu'il n'avait jamais va 
st qui répondait au nom de Baptiste. 

Après avoir bu ensemble force consomma 
tlone, de s'en allèrent t us deux, et M. Ver-
plancke confiant en son nouveau camarade, 

chez lui. S'étant absenté quelques 

A SANTANDER 

Incendie d'un unit riiarse de dynamite 
Vf PORT B FEU 

uaçafa de la Maaobe. 
bleu pendant le cour* de cette période, minutes, it fui 
e» mers plus partlculièreœeni le 16 et j v o i r q u c ie visiteur ava t di»,ara en empoi-

' ntune montre estimée 50 francs 
le 23 et finira la 30. < ^ plus drôle de l'histoire, c'est qo'hiar 

Alternativement neiaeuse, pluvieu.» et ventera après-midi, M. \erplancke ee retronva avec 
pe occidentale, centrale et surtout sep- »on voleur qui lui déclara avoir engagé la 
Ne-ge sur le ptatean de la Bretagne, j montre au Mont de-l'iélé de Rcuba.x, 

• K n̂éralea en France et en Europe è la • 

s du Nor l-C i de six francs. Pâlots a été dé-
! posée entre les mains ds M. Cotard, comrais-

i" Nord ^ s " 8 * i , e d a P r e m , e r arrondiisement qui aouvert 
pendant li 

emeni les 3̂ et 29. Râla- j 
i le» por'e occidentaux (' 

s enquCts. 

îers du Nord, é l'entrée de la : 
ates ouest de l'AnRle-c 

iîquiua Pari» et retourna retren î 
Uni vire , . i p s r l 

'ièg» ment presque exclut 
nat.or.ale ou il prit aa place dans Caia«s de dynamite a pria feu dans e port, 

lej rangs 4a la gauche républicaine ftAmmiinirrnant 1 iBCHndia aux ouais avoiei 
" îvolé aetsaimenl pour 1» proposition Rivet, oommnntquant t incendie aux quais avoiai 

. s le pooWr oooatireaat Ce l'asumblée. pear nanU çt aox mataons. . . . . . . 
ia disBolstion .fe l'Ammbl*. contre le septennat, L attente de 1 explosion inévitable 

louuuo u tampi g e n e i r > 1 e„ Europe. 
. Caractère dumoia: rlaoi 

n charge- ' fariabla du lu au 20, maui 
nposé de vélir chudeoicnt. 

l'Océan. Mauvaia 

pour la llbariô des enterrement 
invarseaunl du Cabinet de Broeli 
Sec nriacipaut discoui 

pour le dut une panique ô( o 

a dee effets de commerce, 
bunaui éa eossmerce, < 

vantable.Lc? flam 
, arrivée» enfin' aux caisse» de dvnamtte, 

le» dechsen- déterminé nnc explosion forni dable dans la-
• 

i objeU d'o 

r le» matiè-
quelle le navire a été réduit en miettes et 
débris enflammé» projeté» sur le quai, dont 

d'argent ^ 8 jetées et les maisons vo.Bines qui sont en (ubricatfon i tt— — 
pour l'axporution. sur l'admission de» princes. bots, se sont transformée» 
d'Orléans dan» l'armée. brasier. 

Au anis de juillet 1872. il a en, ave» M. Francis Toutes le i v très 'te Santander et des villi 
Aubart. rédacUur da Ûaulois, un duel daa» lequel g8» voisin» sont briséee, tendit qu'il y a d 

i v l c t i m e * nombreuses, ma • dont le chiffre n1 

de là ! P" encore être éva'ué. 
ille de Paris. Il proposa de supprimer l'amb <•-
iade de France près i Pape; \ 

Le gouverneur a diapsrd et, de l'avis da 
secrétaire général qui était é ses cotés an 

partielle, i» suppression du créiit'des aomontar» • moment de l'explosion, laquelle les a sipa-
II signa la protestation de» gauche» rés, U aurait trouvé la mort dana la catas

trophe. 
Plusieurs autres personnes connues ont été 

Gauches. Il vota la romin tion (Tune 
enquêta parlementaire et l'ordre du iour contre le 
asblaet de Rochebouet 

s du maréchal de Mac-Manon. 
A la rentrée dee Chambres, qui B I la dissolu-1 

,11 fit partie du comité dos 18 dit comité di-; 

U Tirard a fait plusieurs fois partie du j gourer-
de» finance» 

le ministère de M Jutes Ferry. Il a 
Conseil ; la première 

«amant. Il » été nolammeo 

été deux foi» président 

•pré» l'aieeuon pr 
tirard y Décapait, avec la présidence .lu Conseil, 

•Asters ée» ttnsaeee. M. ~ finances. M. Tivrd fut _ _ 
préct4ent da C*bin»1 en 1880; il avait le por

tefeuille du commerce. C'eet en cette qualité qu'il 
préaida è l'inauguration de l'Imposition univer-

' *—'emsnt son son Cabinet, dont M 
miaistre de l'intérieur, qu'eurent 

le rainl 

selle. Ce fat également s 

lieu lac élection» générale». 
Le aalnlatéra TtrarJ fut renverse sur Is question 

du traité franco-turc et cela 1» place an Cabinet 
Fi e veiae*. 

M. Ttrtrd est un» dernière fois redevenu mi-
de» finances IOUS 1» Cabinet prèaiéé l'année 

it JedloUtre 
II, (luérln. tarde dci cosasa, a coomls ù la 

ignators de af. Ccroot, ua mouvement iodi* 
Are. 

L'aogaacaisartioa 4e la ensMe 
L'amiral Rleaaer a tnaoexé qav iroattor 

Un Député au Régiment 

députe, objecte qu'étant en congé, 11 reste pro
fesseur, et qu'il échappa, par cooséqntnt, & 
l'action du ministre de la guerre. 

L'ÉTAT DE OORNÉLIU8 M H Z 
dépôchejph 
ée p o u S n dynamite 

Perl», 4 novembre. — D'apréi 
de Bouraemoath, le» médecin» envoyée 
examiner Cornélius Herz auraient constaéf 
que son étst de santé s est ua peu amélioré. 

AU TOUAT 
L a p r a c b a l a r «apédl t lom 

Toulooac, 4 novembre. — La « Dépêche 
reproduit ane lettre adressée par ua souave 
d Cran é aa mère, lettre dont notre confrère 
garantit lauthent cité et qui coudent le pas
sage solvant : 

Il y e è peu près vingt jour», un poste français 

été telle que 
pu étro donné et dee troupes 

demandées A Vslencla, Burgos et Valladollo 
arrivent par trains spéciaux. 

Tons les télégramm* s expédiés de Santan
der doivent être i ortés au bureau de la petite 
ville voisine de Uoo. car celui de Santander 

ipléiemmt détruit par lexploiion. 

parviennent par Boo, petite ville 
Le gouverneur a disparu; on croit qu'il a 

trouvé la mort dan» la catastrophe. 
Le secrétaire général, qu1 faii 1 intérim, té

légraphie qu'il était i cjté dn gouverneur 
qaand, tout è coup, l'explosion Its a séparé»; 
lui-même n a été sanvé que ptr un miracle. 

Plue cure personnes connues ont été tuées 
sar pièce. 

La panique d « habitants a paralysé toute 
organisation de secours. 

Dec pompai & inceadie, ain-i que des trou-
pe», qui avisent été demandées A Valencla, 
Burgo» st Valladolid, partent par des trains 
spécieux. 

Ls navire qui a fait explosion appartenait 
i ta Compagnie espagnole Vaseo-Andalz.ua, 
de BUbao et Séville, et était en partance avec 

chargement de diverses marehaodlae» ; ls 
grande partis était composée de caisses 

été mawseré dsns l'ICxtréas»-

dit, et daa» en graa4 st-
1 mille homme» r 
qui doivent 

palsqac calai EKioièaa, Oraicr 
4'Aasi-IailalsaUn 

> Et aeas, Ua zouavai il faut partir ? - paaéaat 
plusleun lear», chaque matin, dix soldats .par-

iïiï£sss.t oedn iotm* it un* U j , p in . 

fête socialiste i Fuis 

loa» ta» MttUi >ar 1M moy.n, d'U> 
pr»ld|Uo» « p k i f t t pir la t o o v t n i B M l 

L* m*Kkrc d e * VlaUatca 

t tuéei qu, bl0Ë,éflS, de l'e 

d« djoamlt, de contrebande. LteoasterDt. 

Ici Mirlers étrangers en Alsace-Lorraine 
Strasbourg, 4 novembre. — On cooatate 

One vive hobtililé contre le» ouvrier» italien» 
tr ptasism» pointa ds l'Alsace Lorraine. 
A 8arr->gueminee, la polie» a été obligée 

d'interdire toi» les ba s dans toutes 1< s com-
M situées sur la ligne Sarrognemlnea 

Momsacinheim, anoombrlec par le» italiens 
mi sont occupés aux travaux dn chemin de 
ar. 
AColmar, la situation était devenue telle 

mcntiutoléiabl» qoe l'autorité militaire a été 
obligée de renvoyer tous lac italiens de ses 

1*. grève if s wmun ugltis 
Lossdrea, 4 novemire. — Daas nnc réunion 

tenue aa setr, le» proprlélairaa dee mince ont 
décidé d'offrir aux mineure la reprise du trn-

«aitc ttivsnt la décision des arbitrée. 

Chronique Locale 
ROUBAIX 

mité qui reçoit des dons de di\ 

prochain, 7 novembre, une soirée vocale et 
sHutneutale au bénéfice de l'oeuvre. 
Cette soirée aura lieu au café de l'Harmo-
,e, rue du Chemin-de Fer. Tous les ami» et 

admirateurs du chansonnier roubt sien y 
sontlnvité». 

On y entendra des artistes distingués et 
entre autres le « broulUux », toujours prêt 
quand 11 s'agit d'une bonne œuvre. 

Nom sommes persuadés que la vaste salle 
du café de l'Harmonie aéra trop petite ponr 
conten.r lei amis du chansonnier rouhaisten. 

demande l'insertion de ls note sul-

blement français qu'en cas de besoin, la 
commission de l'Union, se chargerait de leur 
maître entre Ici mains des employés, ou ou
vriers aptes é remplir le travail, ou l'emploi 

AVIS. — Café-Restaurant de l'Harmonie, 
38, rue du Chemin-de Fer, é Roubatx.—Table 
d'hote, é midi 1/3. - Restaurant é la carte. 
— Pension bourgeoicc. 6o.au6n.6151 

TOURCOING 
L'élection au Conseil général 

Le 19 dn courant, les électeurs da can
ton Nord de Tourcoing seront appelés à 
élire lear représentant au Conseil général 
en remplacement de M. François Masurei-
JonglcE, démissionnaire. 

Les Blsnes vont présenter leur sempi
ternel candidat, le monsieur sans ambi
tion personnelle, le père des ouvriers, 
M. Berrois enfin 1 

H. Hanois-Lepers.... des ouvriers n'a 
pas encore fait acte de candidat, mais son 
Journal, « La Croix » nous a appris que des 
démarchée instantes était faites près de 
lai pour le décider à accepter. 

Il est inutile que les démarches soient 
si pressantes pour décider ce bon H. Bar-
rois à être candidat : il y a longtemps qu'il 
l'est 1 
^Seulement il faut avoir l'air de se faire 
prier, pour la galerie. 

Ceet égal, pas difficile H. Barrois-
Lepsrs... des ouvriers ! N'ayant pu être 

Photographie Artistique et Industrielle 
Ml, raie l i o a u r a n o M . T O U R C O I N G 
Succursale de la Maison E L K A N , do 

Roubalx. — Spécialité de portrait» de bébé 
par procédé instantané. — Lee ateliers sont 
ohsuûea. M -

VILLE DE TOURCOINQ 

Condition publique des matière» textile» 

Relevéi mensuel» comparatif* 

Octobre 1891 

Soie». . . 
Laine» peig 
Laine fiée. 
Blouases. . 

Octobre 19»? 

Laine reifnée 
Uina filée. . 
Blousses . . 
Cotons. 

Laine peignée 745 

1,400,914 
6.8K7 

408 

Le Directeur d Condition publôncA 
Uliur BONTE. 

M O U V : \ \ X 
La société des Anciens Militaires de 

Mou veaux s'est rendue ls jour de la Toussaint 
an cim-tièra de cette commune, pour dépœer 
une couronne sur le monument élevé an sou
venir dee enfants du pays mort» pour la pé
tris pendant U guerre de 1870-71. 

Ls discoure suivant a été prononcé : 
Mu chars amie, 

l pansons remplit _. 
nani déposer cette eouronne •• 
ea convenir da no» camarade* mort» en combat-
taai pour la Patrie. 

l a aoaa reportant I la guerre malheureuw qui 
Us a Mlcvèa è leurs famille*, noua sommée at-
Uistée ; eu ea néaM tentp» que le eeatl partica. 
lier d» chaque fam 11», aoua voyona at nous res
sentons surtout le deuil d» la Patrie entière. 

Cependant nous sommes benreui de constater 
que b» jour» d'épreuve ai d'abatteatent sont pna-

Le gouvernassent républicain a n relever par
tout la confiance par aa prudence tt aen acUviié à 
met'r» le pays en eut de défense ; U a au écarter 
loua Isa enjeu de dlsaeoalon evoe des volai ne ] • • 
loax a» notra nlèveaicat. 

Asie U a inspiré eoaflanas au plus pnleaaat »m-
plra de l'Europe dont 1» chef n'a paa craint cee 
faarc aaraiara, c's fflnaer haatcawat l'oaUme qu'il 

La conaanee est donc rerenn» dans no* eceura 
SVH U rotas de aoe arase» et l'amitié d'un grand 
peuple et ée son souverain. 

Desanoais non» a'avona plu» è craindre des 
gaarrea Se earaeiac eoaime celle d» 1870 ; aoaa 
a'saaaa plac Je asuel de l'isotenaoi, at si ua jear 
aeaa sommes obligés de prendre le» armea, noue 
isfoaa fort», car se aéra pour la défense d» notra 

la France I Vive la République I 

Un vol de dei 
at» francs a été 
au 2 novembre, __ 
Dupont, cabaratier. hameau da atosU. 

eoj estimée 
nuit da 1er 

piéjudtrc d» M. Louis 

L I L L E 
sa 

Banquet des sais de l'Université 
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